Chapitre 4

La France de l’entre-deux-guerres

Introduction : La France est confrontée dans l’entre-deux guerre à deux événements internationaux. 
Quelles ont été leurs conséquences sur la vie politique française de 1919 à 1939 ?
I) Une République fragilisée après la guerre :

A- Une République victorieuse mais ruinée :

Sous la conduite de G. Clémenceau, président du conseil, la France sort victorieuse de la Première guerre mondiale. Les traités de Versailles, influencés par Clémenceau, lui font retrouver l’Alsace et la Lorraine. Mais le pays sort affaibli de la guerre : 

-1,4 millions de morts, 

-beaucoup de veuves, d’orphelins à la charge de l’État, 

-les industries du nord et de l’est ruinées par la guerre

-un fort endettement auprès des États-Unis.

De plus l’« Union sacrée » des partis politiques a cessé dès 1917 avec l’enlisement dans la guerre. 

B- Les effets de la vague révolutionnaire en France :

La vague révolutionnaire d’après-guerre provoque des grèves en France entre 1919 et 1920. Pour les apaiser Clemenceau en 1919 fait voter la loi des 8 heures (de travail par jour sur 6 jours). De nouvelles élections à la chambre des députés en 1919  donnent la victoire au Bloc républicain, coalition des partis de droite contre le bolchévisme (communisme).

Face aux exigences de la IIIe Internationale la SFIO se divise en deux au Congrès de Tours en 1920: d’un côté les partisans de l’adhésion à l’Internationale qui créent le SFIC ou parti communiste et de l’autre la SFIO avec ceux qui, comme Léon Blum, refusent l’adhésion.

S.F.I.O : Section Française de l’Internationale Ouvrière ou parti socialiste, fondé en 1905 par Jean Jaurès.
II) Une République à l’épreuve de la crise de 1929 :

A- L’impact de la crise en France :

Dès 1931 la France subit la crise économique née en 1929 aux États-Unis : le chômage augmente, les entreprises font faillite. . Le gouvernement pense que la crise passera seule et n’agit pas. Des affaires d’escroquerie impliquent des députés. Les gouvernements sont instables et changent souvent. Face à cela le mécontentement de la population grandit ce qui favorise la montée des ligues d'extrême-droite antiparlementaires, xénophobes et racistes. Une de leurs manifestations le 6 février 1934 à Paris tourne à l'émeute. La gauche inquiète s'unit contre les ligues en 1935 et fonde le Front populaire.

Ligue : mouvement d’extrême-droite dans la années 1930, opposée au régime parlementaire.

Front populaire : coalition de partis de gauche (S.F.I.O, Parti communiste de M. Thorez et Parti radical d’E. Daladier) formée en 1935.

B- L’expérience du Front populaire : 

Élu en mai 1936 le Front populaire forme un gouvernement dirigé par Léon Blum. Une vague de grèves aboutit à la signature des accords Matignon en juin 1936 entre patronat et syndicats pour augmenter les salaires (afin de relancer la consommation) et autoriser les syndicats dans les entreprises, Des lois sociales sont votées en  1936 : 12 jours par an de congés payés (départs massifs en vacances en 1937), la semaine de travail de 40 heures au lieu de 48, Le gouvernement nationalise les chemins de fer et créé la SNCF (Société Nationale des Chemins de fer Français) en 1937 et la Banque de France. Cependant le Front populaire ne parvient pas à résoudre la crise face à l’hostilité du patronat, de l’extrême-droite et se divise en 1938.

Conclusion : La France a été perturbée par la vague révolutionnaire et la crise de 1929. En 1939, elle a réussi à maintenir sa démocratie, à se réarmer et sort tout juste de la crise.
